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ses croyances, qu'elle réunit dans une splendide harmonie, la
source toujours pure et toujours active de sa sainteté, la ga-
rantie indéfectible de son immortelle durée, le lien de son in-
dissoluble unité, le ressort puissant de son expansion aposto-
lique,. qui ne connaît point de bornes.

Il n'est personne qui ne reconnaisse hautement que, pour
les âmes, elle est d'un seul mot et par excellence " le sacrement
de la vie surnaturelle " (i) ; le moyen indispensable de la vie
chrétienne, le seul préservatif efficace contre notre faiblesse
native et le seul remède capable de guérir la plaie toujours pu-
rulente de la convoitise ; l'aliment de toutes les vertus, qu'elle
développe graduellement, et porte jusqu'à la perfection et à
l'héroïsme (::) ; le principe générateur de la piété, seul capa-
ble de produire cette confiance filiale, cette humilité joyeuse,
qui sonit les deux ailes de la prière ; appropriant Dieu à l'âme
et l'âme à Dieu, jusqu'à les fondre en un seul être, et rendant
les rapports de la créature avec son Créateur faciles jusqu'à la
familiarité, affectueux jusqu'à la tendresse ; enfin le principe
actif du dévouement, le foyer de la charité, la raison du pardon
et du support mutuels (3).

A résumer tous les éloges donnés par les Pères et les théo-
logiens à l'Eucharistie, on peut dire qu'elle est dans le vaste
plan divin, dont l'origine se plonge dans la pensée d'éternel
amour qui a résolu de créer des êtres capables de la vie divi-
ne, et dont le terme s'épanouit dans la possession glorieuse de
Dieu au ciel, on peut dire que l'Encharistie est l'astre central
de toute la phase actuelle, celle qui commence à la mort du
Sauveur et se termine au jour de son suprême triomphe, quand
il jugera les vivants et les morts.

Elle est le présent, l'état dans lequel le Verbe fait chair veut
vivre pendant les longs siècles qu'il doit passer sur la terre.
Entre le passé du Christ, où seuls une petite troupe de privi-
légiés jouirent de sa présence visible, et l'avenir glorieux du
règne éternel, où tois les élus le posséderont dans la pefection
de la vision et de l'amotur, l'Eucharistie est l'unique moyen de la
présence personnelle du Sauveur sur la terre. Ce n'est que là,
dans son état sacramentel, que nous, les voyageurs du temps,
nous le pouvons voir, sous des voiles sans doute, mais en réa-
lité, dans sa personne même, dans sa divinité et dans son hú-
manité, dans sa vie et dans son action. L'Eucharistie est actu-

(r) Q. LXXIII, a.
(2) Q. LXV, a.
(3) Voyez Gerbet : Le dogme générateur de la ,iétécatholique.


